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claires que le reste du corps. La forme en est étroitemeot allongée,

assez longuement atténuée en arrière. La ponctuation de la tète et du

pronolum est peu visible sous la fine pubescence grise qui les couvre.

Les élytres sont densément et finement striolés en travers, sans autre

strie que la suturale.

Un exemplaire de Wellington (Nouvelle-Zélande), communiqué par

M. Andrewes.

Description d'une espèce nouvelle de Psélaphide [Col.]

d'Italie centrale

par A. Raffkay.

Aphiliops crassipes, nov. sp. —Oblongus, nnirormm ralde

attenuatus, rufo-testaceus, antennis pallidiovibus, bremter, teniùtev et

sublente jmbescens. Caput mmutiim, triangulare, latitud'meaequUomjum,

subdeplanatum, in fronte supra antennnrum insertionem foveisduabus,

vertice simpUce; iiifra tumidum et lateribus sulcatuin , setis elongatis et

apice clavatis ornatum. Oculi médiocres, postice et infra siti. Antennx

graciles et brèves, articnlis duobus primis validis, 2 ovato et paulo ma-

jore, sequentibus minutis, moniliformibus, lOleciter transverso, H ma-

gno, ovato. Prothora.r elongato-cordatus, capite haud latior, sed duplo

longior, ante basin lateribus leviter coarctatus et supra medioangulatim

obsolète impressus, sulco transverso obsoletissimo, sinuato. Elytra pro-

thorace vix longiora, subtriangularia, apice duplo latiora, basi attenuata,

Immeris nullis et lateribus rotundatis, margine postica arcuatim emar-

ginata, stria suturait valida, dorsalimilla, foveis basalibus deficientibus.

Abdomen elytris paulo longius, postice attenuatum, sat forte margina-

tum; segmenta P dorsali magno, caeteris brevibus; ventralibus 1 bre

vissimo, 2 maximo, 3-S brevibus, 6 m'agno. Metasternum magnum et

simplew. Pedes sat brèves; coxis posticis parum distantibus ; femoribus

calidis,intermediis et prœsertim anticis clavatis : tibiis leviter sinuatis,

pone médium crassioribus.

(5. Femoribus anticis et intermediis magis clavatis; segmentis ventra-

libus 6 magno, transversim impresso, 7 traiisversim triangulari et late

operculato.

ç. Segmento ultimoventrali {sexto) praecedentibus majore, transverso

et apice subrotundato.

Long. : 1,00-1,10 mill.
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Cette nouvelle espèce, la seconde du genre Aphiliops, présente avec

VAuhei de Corse des ditrérenccs très notables et qui pourraient, dans

une certaine mesure, être considérées commegénériques : les hanches

postérieures notablement écartées dans Aubei sont presque contiguës

dans crasslpes; la tête est unie et les fossettes du vertex font défaut;

le sillon transversal du prothorax est presque entièrement effacé. Le

rapprochement des hanches postérieures tendrait à faire rentrer cet

insecte dans le genre Zibus; mais la tète est beaucoup plus courte,

le 1" segment dorsal est grand et les élytres n'ont pas de strie dorsale;

en sorte que cette forme un peu aberrante a moins d'affinités avec les

Zibus qu'avec les Aphiliops, et qu'il est préférable de la faire rentrer

dans ce dernier genre.

Cet insecte semble fort rare; il n'apparaît qu'après les premières

pluies de septembre. Je n'en ai rencontré que cinq exemplaires dont

trois ont été trouvés sous des pierres, au milieu de très petites fourmis

d'un testacé pâle ; les deux autres ont été pris en tamisant la terre

au pied dt^s arlires, dans un bois de Chênes.

Subiaco, province de Rome.

D'après M. Dodero, un autre exemplaire a été pris par MM. Solari

au Valle Lucano, près de Naples.

Rectification au sujet de Coenina dentataria Swinh. [Lép.]

par J. DE JOANMS.

M. le D"" H. Rebel (de Vienne), auquel j'avais envoyé un exemplaire

des notes que j'ai publiées récemment sur cette espèce, m'a fait ob-

server qu'il avait déjà fait connaître la curieuse chenille en question,

il y a deux ans {Verh. der k. k. zool. bot. Ces. in Wien, Sitzungsb.

der Sekiion fur Lep., 1906, p. 234), et dont il a donné une photographie

grandie, p. 236, d'après un spécimen conservé dans l'alcool. C'est

donc incontestablement lui qui a la priorité pour la publication de cette

chenille. M. le D"" Rebel avait considéré cette espèce comme inédite et

l'avait nommée Orsonoba aegyptiaca. Ce nom doit être rais en syno-

nyme de celui de Swinhoe, qui date de 1904. Le genre Orsonoba Wlk.

est d'ailleurs bien voisin de Coenina Wlk.

M. le D"" Rebel avait publié dans le môme recueil, mêmeannée,

p. 78, une espèce très voisine de C. dentataria, provenant de Pales-


